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AVIS SPECIAL. ADMINISTRATION. Les fabricants de sucro parlent de établit ane comparairon dansles cotes| Pourle sucre le but du gouverno-| Ut fabrieant de colle de cette ville

On publiera les D'EMANDKS D'EM-
PLOL et D'EMPLASYeS, daus [a PATUIK,
à raison de 10 Cents par jour par inser
tlon pourlca «nnonces qui ne contlendront
pas plus de dix mots, et un cent pour
chaque mot supplémentaire.
On publinta auisai les annonces À LOUER

et les DEMANDESdu logements aux mé-
mes comlitions. La cireulation de la Pa-
TRIE à Montréal ext petuellement plus
grande que celle d’aueus autre journal

cals.
Les anmonces doivent être envoyées su

, No. 34 rue St. Gabriel, ayant-midi
lorsque l'on désire qu'elles solent publiées
lejour même.

 

Garles d'affaires.
 

‘ROY & BOUTILLILR
AVOCATS

Ho. 10, Rue St. Jacques, Ko. 10

MONTREAL. 3m
 

Lajoie, Perrault & Seath
Srudies ofiviela pour la villo et je Distriet

le Montréal.

BUREAUX : 61 & 06 tk Sr. JACQUES
Montreal.

» 08. Laser, Syadic pour Moutréal,

CO. PERRAULT Syndic pour le Dutrlet
Montréal,

D. SATI, Commbmire C.S., ét

 

compliable.

Hugmer Lauctot, B. C. L.
AVOCAT,

No. 33. Bue St. Jacques, Ko. 39,
Montréal.

Buresis du soir : -
208, RueSt. Joseph, Ville St. Hon

R. & L. LAFLAMME
AVOCATS -

Ne. 42, Rue St. Jacques, No. 43

MONTREAL.

Adelard P. Forget B.C.L.
AVOGAT

3.50. 33 Nye Bt, Vincent No, 23
MONTREAL.

Christin et Globensky
AVOCATS

8 l'lace Jacques-Cartier 90
HONTUEAL

À. 1. GLOURNSKY,

 

 

A. Chu,

BEAUSOLEIL & KENT
=-Syudics offidels ct comptables

. Na 55 RUE ST, JACQUES, No. 55

Ce IKAUSOL A. L KextT
Comptable.

ROBIPOUX
Avocat.

10 RUE ST. JACQUES
Montréal.

  

E. U. PICHE,
AVUCAT et Corse I de la Reine

sHUREAU:
398 Rue Notre - Dnrme.
Au-dessus de MM, Dufresne et Mongemis

marchands-épiciens

 

la plaidoirie (comme Conseil, ou
; evant le Cour Supérieure,
notamsment dans les procès per au

civil) devant ls Cove Fe wT, fa
Cour d'Appel.

N, B.—Subatitat du Procureur.Général,
pendant nombre d'années, à Montréal, et
tans prempie tous les districts ramus envi-
romnants, M, l'iché pourra également,
s'occuper de la * poursate, ” wa bbienque
CNadéfense” des aces, en matièr ecri-
minelle,
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EWPorteniie a Phuile, si crayon ef A

Feiler dn Clue, Depuls le portrait en
alehiture juqu'au portrait grandeur be
tereite, Ut Cet les portraits d'une mani
ère irréprochable et l’un copie lee vicus
portralts avec la plus grande exactitude.

ARCHANBAULT
Artiste Photographe

800 Rue Notre-Dame,

&Cndres de tous ow , de tows
ve prix, pour tos les goul Cadres de

en ire, en marogtin, onébène, on
in por noir. Veuillez vous den
nee ln visiter | ot »
res um véritable plaielr voue donner
ows low remoignements nécessaire.

“LA PATRIE®
Purait tous les Jours, à 4b. de l’après-

midi.
Les abonncments purtent du ler et du

15 de chaque mois.

Les frais de port sont à lu charge de l'E-

diteur propriétaire.

L'abonnement est invariablement pays-

blu d'avance. Nous no fuisons jamais ex-

coption & cette règle.

 

1e numero 1 cent.

Par ‘- rorteur, à domicile, en ville

Bcts PAR SEMAINE.

BUREAUX DU JOURNAL :

22 & 24 RUE ST. GABRIEL
ANNONCES.

Huit cents Ju ligne première insertion,
et cinq cents la ligne pour chaque Inser-

tion subséquente. Payalles d'avance. Une

remise libérale sera faite pour les annonces
À long terme.
Toutes correspondances, lettres d’affal-

res, lettres churgées, communications,ete,

devront être adressées à

H. BEAUGRAND,
EDITEUR DK LA PATRIE

MONTREAL.

Montréal, 17 Mars, 1879.
 

AVIS.

Nous ne çonsidégons comms abonnés
à LA PATAIE que les souscripteurs qui
ont payé d'avance au moins trois mois
d'abonnement. Il est donc inutile pour

les personnes À qui nous adressons une

copie spécimen du journal de nous la
renvoyer, carle fait qu'ils la conservent
ne les engage en rien.

L'abonnement au journal est invaria-
blemeot payable d'avance et nous dis-
continuerons à dater de jeudi, 26 mars
courant, l'envoi du journal à ceux qui
re nous auront pas remis au moins un
trimestre d'abonnement.
Pas d'abonnements À crédit ;" voilà

notre dernier mot.

22

Le priz du jambon et du saiudoux
est avaueé de 1 cont la livre comme
oouséquenses immédiats du nouveau
tarif. Nous en verrous bien d'autres,

avadtquo nous cn ayons fini aves la
prottetidn. * ¢ ot

————tll)GIee.

Les wwarehaods de charbon ont
porté lo yrix de ce combustible à

87.50 la tonne. C'est encore la pro

teotion qui nous à valu cet impôt
dans au imoimont do erise commerciale

où chacuu est furoé de pratiquer la
plus révère économie pour faire face
aux besoius de ls famille.
——-e{et

Lo prix du pais à Québec ct mou-
té de 2 sous.
Ce sant les ouvriers dv Québes qui

vont aimer la protestion !
{er

Les prewicrs résultats de ls protes-
tion se font deja scutir. Los eoobors
de place se plaignent que le prix de
l'avoino n été avanoë.
———

Ou télégraphie d'Uitawa que le
taxe surles cotons e déjà produit une
hausse mançuée our le prix des iv.
dieunen, Sout-ce les grandes dawes
où les pauvres nites de famille qui
achètent «£ qui pertent des robes d'in-
dicune ?

————.

Les eouvertarce de laine qui ee ven-
daieut 90 cente la semaine dernière
valent aujourd'hui 95 cests C'est
eotto bulle protection qui vous produit
ces magnifques révaltats. Pendant

! que le fabrieant cucaissere les. bénéé-
‘eus, l'évvrier et le cuhivateur pale

rouvrir leurs raffineries, c'est vrai,
mais pendant qu'ils donneront du tra-
vail à 200 ou 300 personnes, il se
trouvera des ceutaines et des milliers
d'ouvriers qui souffriront de la hausse
sur lo prix des sucres. Est-le prinei-
pe de la protection de donner du _tra-
vail à 10 ouvriers pour en faire souf-

frir 100,000, en leur faisant payer
leur sucre plus cher ?
———

Les habitants de lu Provines de
Québes paisront leur charbon $1 de
plus par tonneau afin de fuire plaisir

aux miveurs de la Nouvelte-Ecosse.
Voilà la protection.

Le prix du blé, de la farivs et du
pain sera augmenté et co sont lea Ca-
nadieos-Français de Ja Province de

Québee qui souffriront de cotte taxe,

au bénéfice des cultivateurs de la pro-

vince d'Outario. Belle chose que la
protection pour nous Canadicas-Fran
çais !

————

M. CARTWRIGHT ET LE TARIF.

Il faudra que nos adversaires met-
test beaucoup de bonus volouté dans
leur mauvaise foi ordinaire pour ne
pas admettre que la critique du bud-
get faito par l'ex iniuistre des finances
à été écramanto pour M. Tilley,

1 o'est pas cartain quo nous ayons

encoro Jo véritable budget, Les mo-

dificotions sorout nombreus 8, ot pout

être que, commc en 1873, l'estimation
dos dépenses prendra-t-ellu des propor-
tions quo lu premier exposé financier
n'avait pas d'abord fait soupçonner
On se rappelle cu effut que les dépent
ses probables pourl'unnéefiscale 1873-
T4 étaient portées par M. Tilley, alors

ministre des finances, à $20,941,000,

pendant qu’on évaluait les recettes à

environ 824,000.000 ; ce qui laissait
cn perspective un surplus do $840,-

009. Copendaut, avant l'expiration
de l'année, le surplus se changea en
uv déficit de 81,784,000.

M, Tilley, dans son discours, s'est
rappelé de scs harangues de traité aux
et il a parlé, dans lo style propre à
ces surtes de démonstrations, de l'wex-

travagance »do l'administration libé-
rals. Néanmoins lcs comptes publics

sont là pour établir que peudaut lee
ein, années que nos amis ont passées
au pouvoir, Îls ont opéré unu réduc-
tion d'un quart de million dans les
dépenses apparentes et uns réduction

de $1,600,000 sur les dépeuscs ordi-
maires sujottes à controler. Le mi-

nistre des finances estime que pour
l'enude 1879-80 les dépenses vontêtre
de $43,327,000, 00 qui serait une di-

mioution sur celles de l'annds préoë-
dento qui devait être de 923,440.000

d'après les premières estitaations de
M. Cartwright; wals comment le
gouveruoment aotuel pourra-t-il résis-

tera la pression qu'il aura à subir lors-
Qu'arrivers le moment de faire les es-
timations supplémentaires ?

Dans l'estimation des déponses né-
cessitées pour le chemin de fer inter-
colonial, dans la perception du revenu,
Îl y a une augmentation de $107,000;

est o6 là tout oo quu mous a valu ls
destitution de M. Brydges ? Commeut
se fuit il encore, demande M. Cart-

wright, qu'on n'ait pu jusqu'à ce jour
avoir d'information sur la portion de
l'emprunt qui à été prise par Is Ban.
quo de Montréal et les agents du « Do.
minlonn? Ou à leu de supposer
qu'une partie considérable de l'em-
prunt a été prise par les agente, Ea
vzaminaut is chose de près on voit
que les obligations portant 4p. «. d'in-
térêt ont été vendues à raison de£86,
v'est à-dire trois on quatre louis de
moins queles bons misour le masohé

 

 roat la différence. par l'ex-mlalotre des flaanees. & on

des différentes obligations coloniales

où trouve que lo Canada n'occupe pas

sur le marché une position aussi favo-
rable que les colonies de l'Australie.
À quoifaut-il attribuer ces désavanta-
ges ? si cc n’est aux déclamations des

chefs conservateurs qui se sont atta-

chés à anéantir le crédit du pays pour
servir leurs ambitions politiques. On
a Liämé l'ancien gouvernement de

n'avoir pus négocié l'emprunt avant
de laisser le pouvoir ; mais ai cet em-

prunt avait été effectué dans In pre-
mière partie de l'anné: 1878 ou l'au-

ait voué aux géax . Le délui ap-

porté par l'administration actuelle
dans l’énonciation du tarif s'explique
par ls peu de confiance qu'elle avait
dans la popularité des changements

proposés. Lo gouvernement a com-
pris que «a nouvelle politique Éscalo
n'est cv aucune fagon I'accomplisse-

ment des promesses faites par ses

membres avant le 17 de septembre der-

nier.

 

Lo projet de « remise de droits vest

une misérable farce. Si le gouverve-
ment avait ou le désir siacère de pro-
téger les véritables industries du pays,
telles que le commerce de bois, les pû-
cheries et l’agriculture il aurait pro-
posé l'octroi d'une prim: sur les im-
portations. Au lieu d'avoir la pros

périté sans pareille que les mumbres
du cabiget ont promise, les valeurs sont
tombées, les prix ont diminué etles

affaires sont dans un état plus déplo-
rable qu'auparavant. Il n’y à pas

jusqu'à nos animaux qui ont été atts-
qués de plauro pnoumrnie. Souls les
syodics officiels ont de l'uceupation.
Ils ont cu une moisson plantureuse de
bauquoroutes, ot si les ministres méri-
tent quolqu'éloge o'est bien pour les

qu'ile ont faites on prévision dos fail-
lites qui vont so succéder plus rapido-
ment encore qu'auparavant]

Une des principales causes de la
dépression netuolle- est, d'après M.
Curtwright, l'invostisszment d'une
trop grande quaotité de capitaux dans
des cotroprises qui ne produisent poiut,
et aussi l'aversion qu'a la population

pour les travaux manuels. Le dornier
recensement nous montre que sur une
population de 3,400,000, pas moins de
300,000 se sont agulomérés dans les

villes et dans les cités. Quo lo mi.

nistre des finances prenne le moyen
d'engager le population dans les tra.
vaux do l’agriculture et il aura bien
mérité du pays. Si les travaux des
champs ne plaisent pas au peuple,

pourquoi n3 pas prendre des mesures
pour résler la concurrence domosti

que ? Un tarif À peu près comme ce-
lui qui vient de vous être offert à été
préparé aux Etats-Unis dans la pre
mière partie de ce aidele et où l’a ap
pelé le tarif de l'abomination. Ils
surtout contribué à amener In guerre

civile. Il n'est bom qu'à activer le
développement des rings politiques.
On ne fera des concessions que pour
obtenir des partisans. La conour-
rence domentiquo sors plus décas
treuse pour notre industris que le
concurrence étrangère, absolument
comme une guerre civile est plus dé.
plorablo qu’une guerre avec l'étranger.
Le tarif peralyss l'habileté et tue l’es-
prit d'invention. L'ex-ministre des
finances tient d'un iodustriel que le
capital investi en Canada dans l'isdus-
trio qu'il exploite est do $300,000.
Le montant des affaires opérées en
1878 eat de 8430,000, et le bénéfice
net, non le profit apparent eat de 876,-
000, soit, en d’autres mote, un ietérêt

tarif de 174 p. ©. pour wae industrie
qui n'emploie que 270 personues. Le
tarif ne pourra pas résister à l'agtie-
tion qui va 0e faire. 
nominations nombreuses de syndies |.

de 25 p. ©. obteus sous l'opération du |if-

mentest dele faire raffiner au Canada.
Il était possible deforcerle raffinago de
tout lo sucre qui se consomme ici,
mais la chose couterait un million au
pays, pris daus les goussets des con-

sommateurs pourle plus grand avan-

tage de cing ou six ‘* gentlemen. ” Il
en est ainsi des droits qu'on propose
d'imposer sur le thé. C'est notre po-
pulation qu'un taxe pour entretenir la
fiction de l'importation directe de la
Chine. Quand nous avons créé le

premier impôt sur le thé, il n'y avait

par anode qu'un seul navire engagé

daus co commerce. Eu faitle tarif
était fait pour étouffer les petits né-
gocinnts et favoriser des amis politi-
ques. Le droit surle fer va susciter

des députations qui vont aller faire
des remontrances au gouvernement.

Le droit sur le sel est une moquerie,

car avco les cxemptions proposées tout
le sel qui nous arrivait en franchise
continuera à nous venir de la même
façon. Cinquante cents sur chaque
touno de charbon est une taxe sur une

nécessité de Ja vie, sur le pouvoir

moteur des manufacturierr, des che-

mius de fer ct dos navires à vapeur ;
c'out uno taxe désastreuse pourla ville

de St. Jean N.B. que représente M.
Tilley, et c’est un main douteux pour

In province de la Nouvelle-Ecoese.
Les étôffes portées par le pauvre sont
tazées À 30 po, Nous'avons dans le
pays ün “ stuck "évalué à 9400,000,-
000. Qui va profiter du nouveau ta-
rif? Ce sont lesimportateurs et non
le peuple. Dans le seul but d'oblesie
un triomphe temporaire de parti le
gouvernoment a détruit sans espoir la
fortune de ses propres amis et mis es
péril la fortune de tout le pays.

 

NOTES POLITIQUES. .

Au tour du séuat de se prononcer
sur la question Letellier.

Lesucre est augmenté de un cent
parlivre; nous en consoimmons 212,-
000,000 livres par année. Ue qui fait
que nous sommes taxés sur cet arti-
ele seulement, de $2,120,000.

Les minours de ls Nouvelle-Kcosse
sout mécontents du tarif; la taxe sur
le charbon n'est pas euffeahte selon
eux ; elle est trop lourde d'après nous.

Les marchands de bois pestent con-
tre les droits imposés sur les cffots
dontils ont besoio.

L'opposition est à s'organisor pour
discuter le couveau tarif,

Unriche conservateur de Montréal,
proteotionniste et membre de l'associs-
tion do la Halle aux blés, dit que le
tarif ost à l'avautage de la province
d'Ontario et (tout au,détriment de la
province de Québec. D'après des cal-
ouls faits par d'autres conservatours
émineuts de Montréal il appert que
la farine faite avec le blé de Milwaz-
kes «à de Chicago peut être amenée
jei à meilleur marohé que la farice
du pays. Ils ve proposent de faire
leurs achats à Milwaukee et d'expé-
dier par Boston.

Le «ftar,s jours] protectionniste,
se pronoece contre l'imposition de date l'os Kkaen

éorit au “Herald ” queles cinq manu-
facturiers qui sont engagés dans cetto
industrie à Montréal, vont être obligés

de fermer Jeurs établissements, atten-
du que M. Tilley les a oubliés dans
la confection de son tarif.

Les ‘“ bouchers ” et les tanocurs
de quilos fabricauts de oullo obtien-
nent leur matière première vous
aussi souffriv beaucoup de ce tarif,
attendu qu'il n'auront pas ici de war-
ché pour écouler les déchéts qui leur
donne le profit qu’ils fout duns leurs
industries respeotires.

Une dépêche de Paris nous apprend

que la Chambre syndicale des fabri-
eanta de soie de Lyun est À faire un
graod mouvement cn faveur da libre.
échange.

Les députés du Nouveau Bruus-

 

ruiode par le nouveau tarif.

De toutes les parties du pays on té-
légraphie au ministre dos finances que

le nouveautarifruine vos industries.

Une députation de Hamilton s'est
rendue auprès de M. Tiiley pou- pro-
tester contro l'auxmentation du droit

sur le fer en guease importé. L'an-
clenno taxa était de 5, elle est aujour-
d'hui d3 12 p ec.

Les coprés otants conservateurs do
la Nouvelle-Evossu mécontents du ta-
rifont, paraît-il, forcé le gouverne-

ment à baisser les droits iniposés sur
\a farine de blé d'inde.

Les mineurs de Pictnu disent que
le droit de 40 cts eur cha jus tonne
de charbon n'os pas ruffisant. Bo
gouvernemcnt v'a-t-il encore accéder

à leur demande et ausmenter lo prix

du combustible ?

Le.tarif de M, Tilley u juté lu cons-
ternation-déus tous los corbles d’af-
faires,

Ou demaude des nouvelles do AL.

Coursol, le fougeux député protec.
ticuniste de MontréalE +

Le goureruement « ou uuv sublime
idéa ea tazant lus livres nou d'après
lour valeur mais d'après lear poids.
Par ce moyen les dorivaios du « Nou-
vesu-Moude” vont se persuader qu'une
livre de leur prove vant uvelivre des
poësies de Racine.
On présume que Rs vonbroux voy-

ages de M, Charles Thibault à la ca-
pitale 6 rattachent à l'élaboration
de cette partie du tarif.

MM. MacKonsie et Cartwright re
goivent déjà de nombreuses communi-
oations de In part de ceux que le tarif
obdre. Presque tous los muwbres de
l'opposition sout dans le méme eas
Les électeurs comuenc nt À revenir à
leurs vraie aurie.

———+e

Dansle gouvernement de Cherson,
(Russie) où à trouvé, daus le lit d'sam
rivière, un œuf d'une grosseur €: %
dinaire. H sat 40 fois plus gros qu'un.
cœuf de poule ; aa couleur est jaundice,
et comme ct œuf à été trouvé entre

droits sur les céréales. des couches d'argile et de gypre, on
— mippose qu'il appartient À la formation

tertiaire. On à dercandé 1,000
Les distilistours ne plaignent du ter loue Je vendre b Académie des Scien
. ces de St.-Pétersbourg, mais, comme

. 70. 7 -… [cette sendémie n'avait pointles moyeps
M. CB Biark à été changé-de faire Hélieanté pour l'acheter, c'upéle, Mundo

Brithnnique À Londres quiss =at dren,
ou hosrenz propridmice 
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politiquequi ont

did.

fsitesdepuis 1.

(Desjournaux du matin.)

CHAMBRE DES COMMUNES.
+

Ottawa, 17.

L'Orateur prend le fauteuil à trois

heures.
Aprèsles affaires de routine, les bills

suivants sont présentés.
M. Gault.—Bill pour réduire le nom-

bre des directeurs de la banque Conso-

lidée.
M, Cockburn, Northumberland.—

Bill pour amenderl'acte iacorporantla

compagnie d'assurance de 1a Contédé-

ration sur la vie.
M. Huntington ature latteation de

la chambresur un rapport du Canadien

dans lequel il est-représenté comme
ayant dit qu'il était content de ce-que
la province de Québec eut un proies-
tant comme premier ministre. Ceux qui
ont entendu son discours savent qu'il
n'a pas fait une semblable remarque.

Sur motion de sir John, il est résolu
que quand la chambre s'ajournera àsix
heures, à l’occasion de la St. Patrice,
elle reste ajournée jusqu'à demain À 3

heures.
Les bills suivants subissent la secon-

de lecture.
M McLennao—Acte pour amender

Facte du Chemin de Fer de la Jonction

de Montréal et de la cité d'Ottawa et
l'acte l'amendant-

Aussi, acte concernant le pont du

chemin de fer du Côteau de la ligne
frontière, l'acte et l'acte l'amendunt.
M McCuaig—Acte pour abrogertelle

partie de l'acte 33 Viet, C. 46, qui a
trait aux conditions des droits et bills
sur les madriers de ckdre et de pin et

les traverses de chemiu de fer descen-
dant la rivière Morra par le pont de Bel-
leville.

M Girouard. (Jacques Cartier. )—
Acte concernant la ** Banque Jacques
Cartier.”
M Huntington demande pourquoi le

contrat pour transporter les malles en-

tre Ste. Geneviève et la Pointe-Claire à
été récemment annulé, pour combien
de temps il fut accordé et pendant quel
nombre d'années le dernier entrepre-

neur à à tramsporter les malles?

Sir Joho—En l'absence du Maitre
Général des Postes, je puis dire-que le
contrat a été accordé à DM. Kendry
pour environ 24 ans. M. Keadry à ces-

sé d'évre capable de travailler lui-mêm €

étant âgé de 76 ans. On a pensé qu’il

était nécessaire de le soumettre à un
esatrat public. La contrat rapés encore
été accordé.
M. Huatingtoo demande sù le Bu-

seau de Poste de Bellrath, dass le

towmhipde Melbourne, à été fermé
et le maître de poste démis; s'il en

est aiasi, pourguoi? De plus, ai: le gdu-
vernement se propose d'indemniser le

dit maître de poste des periss ‘ 4acou-
tues à préparer les affaires de ce bu-
veau.

Sir John dit que quand l'ouverture du
nouveau bureau de poste de Belrath a été
auturisée, en octobre 1878,ii fat repré-
senté su maitre général des postes,te 17
ectobre, qu'il oy avait seulement que
trous quarts de mille de Melbourns. à
Belraih et des instructions furent do1-
nées de lefermer. Aucune demande
d'tademuité a été faite par le mattre de
[
M Robertson (Shelburne) demand:

si le ministre des Travaux publics à été
informé que le charbon expédié sur les
éhernies de fer du gouvernement dans
ls prévince du Nouveau-Brunswick et
de le Nouvelle-Ecosse par plesiéerr
compagnies de charbon à leurs agente
sue la ligne, et dans ce cas, i ie gouuer-
nement a l'intention de prendre les me-

sures d'empêcher cela?

M. Tapper dit qu'il n'a pas été for
mé qu'un semblable expédisot à été
tuoptuyé et «i Je fait venait à sa con-

Qaissince des mesures seraient prises
Pour l'empêcher.

M Petrault demande si c'est l'inten-
tion du gouvernement de faire constui-
te ua brise lame en la paroisse de St.
François-Xavier ou Petite Rivière et
quelles sont les mesures prives oy
can?

M. Tupyer rÆpond que maintesant#1
B'ent pas du pouvoir du gouvernement

de faite construire de brise-lame, Le
Gouvernement est obligé de n’eatre-
Prendre aucua travait de ce genre au-
tant que possible cette année.

ME. Perrault demande si c'est l'inteu-
tion du gouvernement de comprendre

dans 44s estimations une somme suffi-
“_ditéépour la construction d’un débarca-

dftie en le paroisse de St. Simon et ai
dit, que feru-t-on l'été prochais et
quête sont leg mescres pris an celte

egqu’il aq de
réponse uhgq quéttios|

VilBacainloni vi tow |"
vtbte'Élou autre "ole A, fade
heToppsofEels

q

les dernières élections ef le ministre
des Travaux Publics se trouva placé

pranvesyftt fourait souedversairez+
+Plgsiquee députés-fent ensuite des
aCa diters renseigne

meal, Chambresgjourae A 6 bn
dpsoir.dTs sai ass

URRADIENNES..

AgtHABASKA : On lit dans « l'U
nion des Cantons de l'Ext :

Lundisoir, 10 du courant, ls graa-

ge et l'étable de M. Jean Chazsé, cul-
tivateur du Torë rabg de’ Ste. Julie
de-Sumcreet, ont été entièrement dé

de l'incandie. TI paraît qua cette cons-
traction était assurés pour un cortain
montant,

Onnous écrit ds St. Norbert d'Ar-
thabaska que le conseil municipal de
cotta localité, à passé un règlemsat

aux flas de prohiber toute vente de
boisions spiritueuses pendantl'année.

Le maître de poste do Dauby, au
canton de Durham, en oo distriet, »

été volé, vendredi dernier au soir,
d'une somme de viogt piastres en ar
gent. Les voleurs se' aout introduits

dans le bureau par un chassis pendant
que sou propriétaire était à l'église
pour10 sétvics du soir.

Dspuis quelques jours les chars du
Grand Tronc sont encombrés da fa-
willes y ti se rendent aux Etits Unis.
Un gra 1J nombre, du comté de Ni.

colet, out laissé leurs terres et se sont

dirigés chez nos voisias. Les cantons

de l’'E4 patent aussi uu fort tribut ce
printemps à l’émigration. Cet état de
chase est vraimont malheureux à tous
lez points de vue.

Voilà la protection qui se fait sen-
tir !

Les étrangieurs Nihilistos.

Une dépêche decâble porte ce qui
sult:

 

 

Knoop a é1£ étrangié par les aihilistes.

primeries clandestives dans la capitale.

faites-à le suitedo Lotedécouverte.

la communication suivante:
++ La fréquence des réunions formées

semente-d'iastruetion wupérieure de

l'ordre intérieur institué par les chefs

librement les cours :
** Peur protéger la majorité de la

jeunesse studieuse contre des désordres
produits par Is minorité, et pour satis-
faire à la demande de certains chefs
d'établissem=nts supérieurs qui nedis-
posent pas des meyeus de faire cesser
om réunions illicites sans .esse-resou-
veléso, M. le gérant de rainistère de
l’intérieur, Conformément à ue déci-

sion prise en commun par les minietd,

res intéressés, à informé MM. les gou-
verneurs généraux et gouverneurs dans
les vil'es où se trouvent ces établisse-
ments, ainsi que MM. jes préfets de
St. Pétersbourg et d'Odessa, que les
lois interdisant les réunions et rassem-
blements sur la voie publique doivent
étre appliquées dans toute leur teneur
aux réunions formées à l'inténeur des
établissements d'instruction, et qu'en
conséquence les autorités adtmisistrati-
vas et les organes de la police doivent
agir, sur l'invitation qui leur est adres-
sée par l'autorité scolaire, d'après- les
dispositions des art. 121,123, 130, 131
ét 134 du tome XIV du code des lois.”
Uae correspondance dst, su sujet de

récent sttee tat contre |e prince Krapots
kine, quale coup de revolver était dirs
gf de hiut en-bas. La balie à traversé
Le monieau, l’égaulette guathe, a brisé
le ciavicule ot s'est arrêtée près. de le
troisième vertèbre. Le docteur Grube,
professeur de chirurgie à l'Université,
n'a pu réussieh extraire le projectile.

La jambe gauche du prince à été para-
lysée. On a extrait de Ia clavicule sept

petits éclats d'es. Onsait que le pric-
oz Krapotkine est- quelques jours
après latte

 

  

rne“Lions ras ‘onct. =Malatenast
400 lon Glostionssent tomninéer. ot que
‘ex-maire Beaudry ns montra satisfait 40
résultat, alles ches RUBENSTEIN, 367 rue 

danmamentyrt mauvalenplsition pasdes|

teuites par le fou. Ou ignore l'origine

Des dépêches de Russie rapportent
qu'un colons! de gendarmerie nommé

Une dépêche de St. Pétersbourg dit
que la police a découvert hier deux hm:

Un'grandnombre d'arrestations ontété
+ |sait que le gouvernement aurait pu s'oppo-

Apropos de l'agitation acoatle en
Rusdie, leMessager oficset de: Bt.Pé-
teraboung a publié À y a quelques jours

ces dernier/ Vémpe-paries étudiants et
les auditeurs libren de plusieurs établis-

‘empire, ayant pour effet de troubler

de ces établissements, gêne la marche
régulière des études et empêche une
grande partic deséidves de fréquenter

BasHie
~~=RQuébac, 18. a

Ee premierbenfalt de litique natio}
à été de'faire dausser 16prix du paie

cents.

$-<La lettre de 32 Mainteté;le Pape ordon:
tpenk un jubilé univessel à été lue dans les

|

dillicgutes églises dois ville, dimanche ma-

tin,

—Une requête signé par environ 300 des

prinoipeux.consommateurs de gas, y com-
pris les églises et Les couvents, sers présen-
tée à la compagnie de gaz, pour demander
une réduction dans le prix du gas, sinon ils
cesaeront de s'en servir,

 

 

a

Ottawa, 18

‘brée en catte ville. Il n'y « pas eu de pro-

Consion, mais seulement un concert dans la

soirée. Les Irlandais Catholiques espèrent
que les orangistes suivront le bon exemple
qu'ils leor ont donné en cette occasion.

—On a commencé samedi soir, à repré-
senterune série de comédies dans la petite

salle de concert attachée à la résidence du
Gouvremeur-Général.

~~ThomasRowell qui doit subir son pro-
cès sur l’accusation d'avoir assassiné son

épouse, est dangereusement malade et l'on
croit qu’il n’a plus que quelques jours à vi-

vre

—Le prix de la farine, des étofes de

laîne et du coton est augmenté dans des
proportions énormes. Les gens ne savent

que penser du nouveau tarif.

— L'opposition va proposer des amende-
ments à presque tous les items du tarif,

Windsor, Ont, 18.

Samedi soir un incendie à réduit en cen-

dres In glacière d'un M. Gauthier, située à
Sandwich. Les pertes s'élèvent !À $4,000.
Une quantité de poisson évaluée à $1,000
n été détruite. La bâtisse était assurée

pour un faible montant.
St. Jean, N. B., 18.

Une panique a eu lien, hier, fête de la
St, Patrice, pendant la célébration de la

messe dans l'église catholique. Un homme
ivre caves du désordre au dehors et quel-

ques hommes sortirent pour aller le chasser,
L'ivrogae se mit à crier “au meurtre” et
cing mille persounes qui se trouvaient dans
l’église se levèrent et voulurent prendre la

fuite. Le chœur se mit à chanter et l’ordre
fat bientôt rétabli. Heureusement personne

n'a été blemé grièvement. :

FRANOR.

Un correspondait de Paris dit que le ca-
Mnot sera probablement remanié bientôt
vi Vimpression ‘causée per la séance de la.
chambre des députés, jeudi demier. On

ser à la ès: en accusation des ministres
du 16 mai sans en faire ‘une question de

confiance. Suivant l'opinion générale, M,
‘Waddington we peut pes demeurer premiés
ministre ot iln'est pas probable qu'il 20-
cepte une position secondaiée. Onmention-
pe M.. Fournier comme devant être son
mccesseur, M. Say devra ausei résigner.

Hier, M. Ferry & présenté un projet de
loi pour donner à l’état le pouvoir exclusif
de conférer des degrés, excluant du profes-
soret les membres des séciétés religieuses

man autorisées et réorgaaieant Le Conseil
de l'instruction publique de manière à en
éliminer l'élément clérical,
On considère partout que le ministère

Gambetta est devenu une nécessité et les
amis et partimns de ce dernier insistent

commence à comprendre qu'il ne pourra
pas longtemps éluder la responsabilité.

« HONGRIE
Un correspondant qui écrit de Pesth, à

1a date du 14, dit: Les eaux ont baissé
considérablementdepuis les dernières vingt-
quatre heures atle temps vest miss froid,

te qui augmente les souffrances des'millier
de persoenes campées sans abri en debors
de la ville, Ou est occepé en ce moment à
retirer les morts. Un rapport officiel dés

saient Sregedin, 261 vont restées debout.
On estime à 6,000 le numbre des morts,
Toute la population entre Tamisvar et Sze.
godin émigre par caravanes immerses,
Las dommages causés par cette inonde-

tion sont évalués à environ un million et
demi de louis

EGYPTE
Le Khédive demande avec inmances la

résignation de Riax Pacha comme ministre

finances et Île Bliquiers, minisire des tra-
vaux publics s’y opposent, c’est pourquoi le
Khédive « notifié Ye conse) anglais qu'il ap.
préhendait de nouvenux troubles 4 moi

que je cabinet ne boit remanié,

INDES
Une dépêche de calcutta dit que le com-

missaire en chef pour la Koumenie anpléise
a maintenant une armée asses forte pour
protéger le territoire britannique, mais la
position du résident et des autres européens
à Mandela, est très critique.
Un eferespondent de Lahore egg

upliàent toutbé auiec da pluie pour samrer
Lerdcoise de printemps... - ‘

AFRIQUE.

DLssevens dios à dire que le colouti
Prarson avait été attaqué àFhowl por wp
dépachament conakdéenble de Zoulous

u@ ces derniers avalent été repôuesés evde |"
péêries énormes oùt conireuvée, La st “ woot

La fête de St. Patrice n'a pas été célé- |

pour Jui faire accepteria charge. Lui-méme PA

de Pintérieut et RiversWilson, ministre des {/i% 244

 
on 3 on oA

"| publiqued'Orange à refusé d'aideroù de|Acte de Failllte de 1873
permettre à ves citoyens d'aider wuxanglais]
contre les Zoulous pour desraisons consti-
tutionnelles, |.

: F7ATS-UEIS.
Le grand congqurs dus. marcheurs, qui »

duié six jours n'est te samedi par ls
victoire de Rowell, sur Ennis, Barriman et
O'Leary. Rowell a falt goo milles, Ennis,

47% Barriman, 430 et OfLeary, 290. Ce
dernier est tombé malade-ta troisième jour
et » dû abandonner la partie. ‘Tous les
paris étaient en sa faveur, Rowell est an-
glais Le directeur financier du concoqrs
dit qu’il y aura $40,000 À diviser ; Rowelt
en aura $20,000, Ennis, $12,000 et Barri-

man, $8,000.

 

FETE PATRONALE

TIO ST. ISERE
gaa

L'UNION ST: JOSEPH CELEBRERA
SA FETE PATRUNALE

MRGREUL, 19 COURANT
Par une Procession qui pa. tira de 1a salle
ST. JUSEPH à 8j heures a.m. passers par
les rucs Ste. Catherine, Bleury, Craig et
St. Denis à l'Eglise St. Jacques, où une
Messe solennelle sera chantée à 10 heures.
Après le Service Divin, In Procession se

reformera etParmer!par fea rues Bt Denis,
Mignonne, ues - Cartier, Dorchester,
Amherst, Ste, Marie, Notre-Dame, Côte St.
Lambert, rues St. Laurent, et Bie. Uathe-
rine, à la Salle St. Joseph, où elle se dis-
pervera.

Les amis de la Société
sur les rues par où passers la Procession
sont priés d'orner leary résidences pour
réhausser Péclat de cette belle fête cans-
dienne française.

 

ui demeurent

 

Lesoir l'UNION ST. JOSEPH termine-
ra sa FETE PATRONALEpar

UNE SOIRÉE

Dramatis of Museal
QUI AURA LIEU AU

THÉATRE ROYAL
EN" PAVRER DES

Orphelins de la Société
Avec le blenvet'fant concours des

AMATEURS DB L'ONION - ALLEY
‘Qui domneront je CELRBRE DRAME

à GRAND SPECTABLE en 3 Actes,

LES

PULATEN# SAVANE
*Bhivi d'anb COMEDIE eù UN-Aéte: |

Un excellent Urahesite joucre dans
les entr'actes.

S@F" Portes ‘ouvertes à 74 hrs. ; lever
du rideau à 8 hrs. précises.

PRIX DES BILLETS : Fauteuils
d'Ürchestre, 75 cts. : Parquetet ore Gee
lerie, b0cts ; 2ème Galerie, 25014.

Les Fauteuils d'Orchesire sont à
À ches MM. Z. CHAPELEAU & LA-
BELLE, Libraires, 174 Rue Notre-Dame,
où le plan du Théâtre est déposé ; les
autres billets, ches lea mimes, et ches MM.
AYETTE & BOTRGEAUL',Libraires,

250 rue St. Paul; OADIEUX €DROME,
ovaires2207 rue,Notrs-mame  T ROUS-

RAGETTESEAU,
À LARIVIERE biarae ik. Catherine
A. PILUN & CIR, 647 rue Ste, Oatherin
E. LAVIGNE, 33] rueNotre-Dame ;
PERREAULT, coin des ruts me et
ac ues- Cartiér, at le soir & In porte du

ON DEMANDE
Le numéro du 3 Julliet 1878 du ““Natio-

nal.” On réconpensers Is personne qui is
première les .portera au No. 180 rue Dur

 

  

montre que sur de 9,700 maisons qui compos MAR.

 

CHAS. MEUNIER
Eplceriss, Vins et Liqueurs

Ea Gros ot sn Détail

AU NO. 35
onEeeM

Dana les prémisses igpantcelcelte5Ep

BoUoiisit0avom ¢ touon trouvers
1 Tas prix lentea mellivtron que es de
landes, tPoisson mes, ote., ends
toe que Ton peut désirer surun rmerché |fu

Père et Porter de Labatt
grandes et

Prescol
petites boutellles. Lo

 

Provinces de Québeo, distriot de |«
Montréal, No. 306, Cour Hupérieure, |vou
Calinte A, Dugaset al Demandeurs,
ve, Trofiié Lairicaio,
Messiéurs L ré et David, pr
éistragants. Ti sere vendu par auto-
vit de justios, par Eneam Publio et
par suite do saisse, le 27ième jour de
pos de Mara 1870, à dix heures de
‘avant-midi au domicile du défendeur
an cette cause, en la Cité de Montréal,
tous osbleus memeubion ot diets, saisis
par moi, huissier le tout
Soins su meubles de ui seront Qui uriccompat au pus

ModWan1879,
M, 1. co |

Et us amendemenit

Dans Vatiirs deBarbenu et Cle, de Le

Wentes yur Gucay

PARBENNING& BARSALOU
 

 

prairie, |:> [7 Les ourspnéeconnutio lens
agentsSERRE “MERCREDI le 19 MARS
Mercredi le 26 coursiit

AQUZE BEURES A.M... 305k
L'aetif de ln faillite consistant en marcha| te

$3,581 72disas, grocerien et vaiuel
Forronteries et gurni

$3,888 11
Créances du livres........ a. «2416 ©

  

Un assortiment général de Marchandises
Bèches de salson comprenant des étoffes à

À vêtements d'hommes, Meta|Drs)
irs, Doeskin, Twoeds da funtal

deChine. Flénellos Jogout etusaires da
différentes couleurs, bes plqués,
Etoffes à chemises, Indiennesde mtalsie,
Coton jaune et  hessiaa

= AUSSI —

calsses de Soles noires
poux ** Cachemires ne

La vente du Stock sers fudte ory lots eo
vensblos au commerce et | véascesdé) Cina PES = assortis.
jrs fourde tant dass let,I+vais" - — AUS — CL -

tes lejour de In vente. feais du| Un Stock Lien smsortl de Marchamlises
rgêtre examinée Bd Bêches et de vitementy de confee-

L. JOS. LAJOIE, tion en bonnecondition

Syndic, —E—
Bureau de Lujole, Perrault& Seath.

Montréal, 15 mars 1879.

Acte de Faillite de 1875

Et ses amendements.
—_——

Drus l'affaire de FRANCEUR & GI-
ROUX,de lu cité de Montréal,

  

 

Un anedentSompletde lage de table,

MarVente 4 Dix heures-ex
BENNING & DARSALOU|

VENTEde CHAUSSURES

 

. Boursignés vendrout À leurs salies
Le syndi nsiqué vendrapareos Nos. 120 et 125 Itue St. Pierre

rymdie soul fo

blic, à tant dans

le

dollar, vulvant l’éva- MA RS

Rition do l'inventaire, à La place d'affaires JEUDI, LE 20
des faitlis No. 874 rue St. Laurent, Mont-] 450 Calsses de Chaussures, formanten
réal, jeudi le 20e jour de Mars, 1979, à 11, Magnifique Stock de (iros et pouvant con-
heures, A.M., Pactif de ln faillite plus haut| venir aux marchés de Is ville ou det Cam-
mentionnée, savoir: pagne,le tout en bon ordre.
Stock de Marchandises Sèches,évalué à >. 815,511.00 Vente à DEUX heures.
Garnitures de BENNIN &BARSALOU

fort, etc. 512.85 >,

Livres do comple 9,600.80 Enesutenrs.
$26,000.44 ses

Le stocke et Jonlivres de compte seront Vente, doMarchand
us

ne tionssSront spécifiées le jourde I gees.
a pente. _—
Le mi fn sera ouvert pour examiner LES SOUSSIGNESontreçu instruetion

le socSARDIS13MeROREDE,1629] de vendre loue ais dovente, ok. 120
t

On rx obtenirtolito mitre information | Lun ere,
en s'adressant aù soussigné.

ARTHUR M. PERKINE

BENNING & BALSALOU,
cauteurs.

PerkinsfoFution &erin,
60 Rue 5t. Jacques,

Montréal, 5 Mars 3879.

Acte de Faillite de 1873
ET SES AMENDEMENTS.

Dans l’affaire de William Rutherford, de
la cité et du district de Montréal,
marchand de bois,

Failli.

Je, , Cléophas Beausoleil,
auË aider Ets ché de Montréal, ni A
nommé syndic dans cette affaire,

Les créanciers sont s de uire
entre mes mains leurs anoes
mois.

C. BEAUSOQLEIL,
Syndic,yn

Hureau de Beausoleil & Kent, 5$ rue St
Jacquet

Montréal, 17 mars 1879.

CADIEUX & DEROME
Linpaikas-EpiTeves,:

MERCRED], Ic 19 Hars
Pour Je bénifice des Assurances et autres

ers,

MKB 91007. Une Caisse de Genldve
Montreal. Vente a 1h. de Pspris-midi,

BENNING & BARSALOU,
£ncanteurs.

Vente par antorite de Jui,
Les immeubles suivants dont Bai

son, fille mineure née du mari: nie
‘€ Edson de In Cité de Montré: ry erehand
ve Dame Elvina Sumonr, son

mineure représentée has
a. de la dite eité de trial, chi-
miste, son tuteur aux biens duement nom-
mé en justice, est propriétaire, ssront ven.

ë dus au plus haut offrant et dernier enché-.
rissout. au bureau de J, 8. Hunter ot:C.
Cushing,les notaires soussi No. 110

 

gués,
rue 8t, ues, Moutréal, jeurtlle 57 mara
couraut à dix heuresde Lleulle7 su
jets aux cominionr deta vente qui seront
annoncées, savoi
“Une partie d'un certain lopin de terre

« counue et désigné sous fe uuméto trois
“centquatre-vingt sept (partie du No,
“387 ) surle plan iet le livre de rent
voi du dit quartier St, Antolcc, daus Is
“dite cité de Montréal, mesurant trente
=HEdelargeur Jur quatrevi cig

4End aise,
ins; boraé’ surTefront par

“ place Hichmoni, en urrière par jees

No.207, RUB NOTR3-DAMENo. 207 |“eiSeamouslostcas qudepla
H.C.CADIEUX, L.J. A. DEROME,

Ci-devant employés de Ja Maison

J. B. ROLLAND& FILS,

Spécialité de Livres et d'ojets de Piété

grand marché, Littérature Religieuse
Morale, Papier,peint (Tapisserie)

dans tous les genres et pour
tous les prix.

Maison

LANTHIER & CIE,
AU PUBLIC.

M. LANTHIER, ci-devant de la muison
Thibault Æ Lasthier,

No. 271, rue Notre-Dame
aPhonneur d'annoncer ae publiequ’it vient

pain sus-mention~
raies qu’il sers on

aes mar.
chandises à des prix qui défient toute come

heter Je fonds duim:
EY des concitionast li
mesure, à l’avestir, «Pécouler tou!

pétition.
Un escompte ide 10 ojo sera accordéà

te personne payant argent comptant,
De Flux il iyhn

nouveau magasin, M thier croyant
là suivre le sellieur pre, cominer:|sinor Pie

Parole
Ly Ble,COMMA r le espère

pouvoir satiafatre Pis IEdemandes des
E |perronnes, qui voudront bfen lui accorder

eur

La maison continuers à
Chapeaux, Foutrures, gants

patronsge.

u'un seul prix su

ie côté par d'au-portions du dit lok No. 387 apparte-
splJoondvidocid okt ot à
reprépnlsasnique 1e résldoncepore
“ fant In No. 14 Mnmoadeuet tres

À |<* batiments y
Montréal=10 me de

wii hult cent soixante ototf, our

48, WATER & 0. OBSNIND
Notures commissaires,

“110eue St, Jacques.

_ MAISONSALOUER.

* St, Antoine et de eh:
“tres

 

 

 

Rue desÀAllemand, Tout Loge-
ment No. 204, 1
No. 00,50ofet we rs

W. H. P. CUSSON,
Agents d'Immeubles,1No. 14 St. Jacques.

ABt. Charles Horromée.Haut
Logement No. 189, Has Loge
meut No. 18), N'udreseer à

W. H. PP, CUSSON,
Agent d'Immeubles, No. 14 8t. Jacques.

Bt. George, Ita" Logement 3fm aEUSadrÀ0
w. of cussox, -

Agents dlmmeubles. No, 418Jacques,
Rue irolet, b

mn for ST, beaeset,Ro,
Ww. IL, .

Agentd'immeubir, i Rice8omquon,
mestneDir iflcrents

iriThatts adreniermn "
Ww. iL Pp, pity

 

 

   
 

   

¥. B. — N'oubliez d'aller faire une bles. 14 rue St, Jacques,
visite au mugnnin de M, Lanthier, No, #71 ° ALOUER.

Rue Nntre Hume, vos”y verrez
ie

nouvel
amordmont de Marchandisesdudu, Prine Rue St. Laurent, Magarin et logo

aecrofmlaor ments, No. 196, 13 et 121},

pT th ite Sud TA
Loti bow alful aivon Thi W.1L,P, CUSSON
Baule terà*noceet Tote rronne A .

étée envers lu dite minonhkde _Agentd'itumteublen, Ÿ4 rue 82. Ince.
vr hiew venir rdgier son compte lo Tue Ste. Catberine, Mi

plus tôt possible, logements, No, pas,ve ower

15 Mars 3430.
'USSON,

Au GrandVatel
30 RUE ST. JAOQUES

CAFE RESTAURANT.

Bajo particulier pour Messieurs. IEJERSEauser=

Agent dimmeubios, i vue St.Jacques.
ue St, Paul, Togensengo ty0 min

mR WIL Pp,
at 'imracublen. 14AAiv.

HOTEL A LOVER
Ke dépét Vandrentt, Phôtet cama

fa Tede ,

"Otiften Mouse
Contenant DEXMUST canines à coucher
mealsides otane taie se ilined,

Silvester 0
>“ th LEROUX,

Au IMépôr de Veudreuil.
Montréal, 15 Mars 1879. 
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COMMERCE,
=—-——————<mme—m——"

MARCHÉ MONÉTAIRE.
 

Montréal, 18 mars 1878,
Or à 100,
Greenbacks om été achetés de

et vendus de 0 à 0.
sur New-York, vendu de 5 à 6.

Change sur Londres de 4.87 à 0.00.
“Traités d'or, 154 à 34 d'escompte.
Gros Argent Américain, de 6 à 8,

COTES DES FONDS,

230
ve

VALEUR.

Banque de Montréal
Banque Ontario.
Banque de l'A. B
Banque Consolidée.
Banquedu l'euple.
Banque Molsun..
Banque de Toronto. .
Banque Jacques-Cartiet
Banque des Marchand:
Ban. Eastern ‘Town:

 

 

  

   

  

  

   

  

   

  

 

  

  

Banque Maritime.
Banque d'Echang 574
Banque Fiédérale. 100%
Banque Atrial.
Bons du G.
Boos M. et Che,

 

Cie. de Nav, du Richelien..| 39%| 40%
Chemin de fer de la Cité..| 74 7514
Cie, du gaz...
la Bourse.
Crédit Foncier
Assar, Royal Canadienne
Cie. Manu. de Coton...
Valeurs de la Puissance,
Bons de la Puissance.
Déh, du gouv, 6 p. c.

Do Pp. C. cy.

Valeurs de Mont. 7 p. €
1» pe

CHANGE,

Banques de Jondres, 60 jours. 10074 à 000
“Traite en or sur New-Vork. X de prime

  
 

 

 

MARCHÉ EN GROS.

   
Extdu’prprintempes,
Farine forte de boulangers
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Prisi .…
Farine en sac de la Che

 

Farine d’as . , Ontario, 3.75 à 4.00.
Farine de blé-d'inde. — * Kiln-dried,

yellow, 2.435.

Bié-d'inde.—Nominal,
Avoine.—De 28¢ 2 joc.
Fois—Nominal.
Graisse.—9}4c à 10c en seaux.
Lard.—$13,50 à 14,00.
Fromage.—Bc à 10€.
Beurre.—7c, 9€, 136 ; de choix 15 à t8¢
Alcalis—En pots 3.90 & 3.08.

PRIX DU MARCHE DE DETAIL

 

   
     

       

  

 

 

 

  
  

DE MONTRÉAL. lius Crowley wr la rue Ste. Elisabeth, Le
— feu a pris origine sous un escalier au rez-

Montréal, 18 Mars 1879. de-chaussée ct à été promptement maîtrisé.
a $ c  $ c. L'ameublement et la bâtisse ont été consi-
Farine de blé, par too lbs... 2 30 à 0 00 dérablement endommagés par l'eau et la
Fare deble ai: = fumée. La maison appartenait à une so-
Satrasin..…. . 25 à 1 où Ciété de construction et est complètement

emuré. Les pertes s'élèvent à environ
204 0 go $200 ou $300. Au momentoù le traineau
7oè0 z de sauvetage laisnit le lieu de l'incendie
se : © pour retourner à la station, ln cheville qui
Bie 40 retenait le patin de devant se briss et les

so |
100A 0 chevaux prirent le mors aux dents entraï-

1 604 1 80 nant avec eux une partie de la voiture, Up
+ © 8830 OO passant les arréta au coin de la rue Sher-

; brookeet les pompiers après avoir réparé
Vommena4hr . : si 3 = le dommage du mieux qu'il leur fat posi.

n sac, . ’
Fives par minot TV 1oa tg ble aumoyen de cordes s’en rétoarnèrent à
Oiguons par tree. . 0 D4àn og|lastation Mais à peine y étaieut-ils arri-

LATER vés qu'une autre alarme sonnés dé la boîte

Beurre frais à la livre 0 25à0 30 37 au coin desrues des Allemands « Onta-
Beurre salé du o10à0 i rio, les appelait pour éteindre un léger in-
Fromnge de © 07 à 0 05 cendie qui s'était déclaré dans la fabrique

VOLAILLES de liqueurs douces de MM. E, Black et Cie,
Vindes (tieux} au couple... t $o à 2 00 Les dommages sont évalués à $300 et sant
Dindes (Jeunes) do + 1 4045 60] couverts par les assrunces
Dies au couple, 15040 yo |
Canaris au couple. © Soho Go| —-ILer entre midi et une heure, use brute
Poules do. © 70 à 0 Bo À (ace humaine nommée Théodore Rochon,
Poutels © c0ù0 © résidant près du chemin Papiñeau à noel

Ti son épouse de la manière la pus bratate
canards (sauvages) por coup.» 35 à © 49 et a menacé de La tuer d'un coup de fusil

dde noirs par coup ee " " |ieca770 © 421 30 irécependant à ose deprône
lécames au couple... .... © 00 à © oo de larmesà l'apaiser et il déposs son arme,
Picsoneau coup, © 15 à © 20 Tout à coup il redevint (urieux et sai

rin a comphe...…. 220000 ° ° ¢

Tourtes & Ia dowraine. ...... © who ~ u Msonnier il se rua sur 1a femme ét 1ptès
VIANDYN, l'avoir saisi par les cheveuy, la terms el

Baenf à la livre. trees © ©4 à © os lé frappe À coup de pieds wr la ete, Des
Lard du © 09 À 0 to| passants sitirés par les cris du la victime
Nowton + ° todo 00! entrèrent et lui firent lcher prise. Ensuite

d © 1040 00 menace étaient
Lani frais par too livres. § 5046 00 i de tuer tous ceux qui pre:
Beruf pr 100 livres 50045 So sents mais le constable Harper arviva of ap-
Tyres.oon © 204 0 23 prébenda nu collet la farienx qui d'était

nivens, lancé pour saisir son fanilenvoyant entrer

Sucre d'érable à la live .... © 07 à 0 08 |la police. Le Dr, Downs fh. applpour |
d © 0oido 00 des soins AWpauvre Rone, Nes

ou Le wl vont sérlétions pasispu'érôil qu'elle
© 00k 0 96 © reviendra.
oobèe 11 _Reshon demeure |àMootçéaldepais a em
© og/à OÙ eten originairevies environede Verveilles.

   

* demanderla police.

- étendit l'ennemi mort à ses pieds

Troie AU JOURLÉSOUR
CHRONIQUE EDC.

——

—Nous publions plus loin l'annonce de
la maison populaire J. G. Kennedy et Cie.,

merchands-tailleurs et fabricants de vête-
ments de confection. Nos lecteurs feront
bien de liré aitentivemant cette annonce
afin de comparer les prix et de se'comvain-
cre de l'immense bon marché alsquelonoffre
les vêtements de printemps.

—la dernière séance du Conseil muni
cipal du comté de Jacques-Cartier, qui out
lies à Ja Pointe-Claire, le 13 mass courant,
M. J. B. O Martin, maire de ja paroisse

de Lachine, n été élu préfet, e£ M. G, Boi-
leau, N. P., de Ste. Geneviève réélu secré-

taire-trésorier,

—Unbrefde saisie à émané contre la mai-
son Devine et Thunder, pour la somme de

$205, sur la demande de M. F. Kingston.
M. A, M. Perkins est le syndic.

—Le train de l'ouest est arrivé me heure
en retard, hier soir.

—Vers dix heures et demie hier matin,
un chien appartenant au gardien del’école

de la rue Panet devint subitement enragé
et créa une panique épouvantable parmiles

écoliers On parvint cependant à enfer-
mer "animal dans une chambre ct l'on fit

Le ccnstable Harper
de la station de la rue Gain arriva bien-
tôt et s'armaut d’un lourd gourdin entra
dans l'appartement et s’y renferma avec la
bête furieuse. La lutte commença aussitôt,

Le chien s’élança sur le constable mais ce-
lui-ci Jui asséna un & violent coup de bâton
surla tête que l’animal s'enfuit en hurlant

et voulut sauter par la fenêtre ; ne pouvant

y réusair il revint à la charge plus furieux
que jamais. Dans l'intervalle l’homme de

Police était tsonté sur un sofa et se tenait
! prét à le recevoir. L'animal fit un bon pro-

digieux mais le constable avait l’œil juste

ct un nouveau coup adroitement appliqué
Test

heureux qu'un homme nussi courageux ait
été envoyé pour détruire cet animal sans
quoi nous aurions peut-être aujourd’hui de

grands malheurs à déplorer.
—Les résidants de la me des Jurés ont

appris avec surprise et indignation qu'une

Jeune fille demeurant sur cette rue avait été
mise sous l'influence des narcotiques, par

unjeune homme du nom de McLeish dans
un restaurant et avait été relente pendant
une nuit entière hors de la demeure pater-
nelle. Le père de la jeune fille ayant me-
nacé McLeish de le tuer, celui-ci plié ba.
gages et s'est enfui hier matin. On dit
qu’une compagne de la jeune fille était de
complicité avec McLeish,

—Hier soir, vers neuf heures, un petit
garçon nommé Willie Bolton à été lancé
hors d'un sleigh sur Is rue St. François-Xa-
vier et s'est fracturé un bras.

—Elisabeth Lord, 35 ans, à été mrse

demande envoyée à la prison des femmes

pour deux mois par le magistrat de police
Lesoyers. Rémi et Arthur Uresi de St
Bazile, accusés par Lévi Audet d'avoir volé
des oies, ont été condamnés à subit leur
procès devant Ja cour du banc de la Reine,

‘Fous deux ont été admis à caution,

—Vers onze heures, bier sois, une alar-

me a été sonnée de la boîte 65, coin des
rues St. Denis et Sherbrooke pour un in-
cendie qui venait de se déclarer dans une

maison en brique occupée par M, Cormé-

 

 
BI, OR RU

invitent leurs amis à vonir déguster les

délicieuses liqueurs françaises qu’ils ont
reçues directement d'Europe depuis quel
ques jours. M. Jos. Riendeau invite spé
clalement ses ais de l'Hôtel du Canads à
Jui continuer leur bienvetilant patronage.
mr

"Tribunaux.

RECORDER.

Quatorze prisonniers ont compan ce ma-
tin devant Son Houneur Ig Recorder.

Frank Boyce, a1 sas, cocher, pour avoir
. négligé de se procurer un numéro, $5 ou 1

mois
Wm. Richardson, 38 ans, instructeur, as

saut et voies de fait, subira son procès de:

main.
Zotique Ethier, 18 ans, fahricant de ci-

gares, ivresse et perturlation cle Vordre,$5

ou 3 mois,
Alphonse L’Allemand, 35 ans, charretier

arrêté pour s'être enivré et s'être absenté

de sa voiture, s’est fait admettre à caution

et n’a pas comparu ce matin, Un mandat a

émané pour son arrestation.
Théodore Rochon, 40 ans, journalier,

ivresse el assaut grave sur son épouse Eu-

génie Monikiier, 3 mois,
l'aurick Gunn, 27 ans, commerçant,

ivresse et refus de payer son charvetier, $5
ou 15 jours et $1 pour Je charretier.

Joseph Hogue. 23 ans, charretier, per-
turbation de l’ordre sur la rue Seaton et as
saut sur la personne de Philomène Hogue,
est acquitté, la pinignante faisait défaut de

comparution,
Henriette Beaupré, 45 ans, épouse de

Martin Ladouceur, atteinte d'atiénation
mentale est envoyée en prison pour y subir

l'examen des médecins
Jacques Goudreau, 38 ans, journalier,

assaut sur Edouard Iégaré, $5 ou 1 mois,

Adulphe Vandôme, 22 ans, fobricant de

bouilloires, ivresse, perturbation del'ordre
tue Vitré, el assaut sur la police, $s où 1

mois.
John Bennett, 30 ans, journalier, ivresse

et résistance à la police, $5 on 1 mois.

Mary Thompson, 25 ans, ivresse et refus
de payer son chatretier, $5 ou I mois

Emélie Bowles, 24 ans, épouse de Thos.
Watkins, même délit, même pénalité.

Mary Milloy, 55 ans, épouse de John
Brennan, assaut et dommages à la proprié-

té, subira son procès jeudi.
Léon Hogue, 17 aus, journalier, assaut,

$5 ou 1 mois.

888108 SPECIALES.
Devant son Honneur le juge Demoyers.

François Beaucaire épicier accusé de veñ-
dre des liqueurs en quantité moindre que

trois demiards est acquitté. !

POLICE.

Octave Cyrille, 19 ans, journalier et Sta-
nislas Renaud, 22 ans, vagabond, arétés,
hier soir, par le constable Gladu, compa-
raissent ce matin sur l'accusation de vol de

grand chemin et sont renvoyés en prison
pour plus ample examen.
 

ARRIVAGES.

 

HOTEL DU CANADA.
N.Lalonde, StefPlacide; V. L. Côté,
St Jean; J. B. Vian, Acton Vale; S
Boulet, Joliette; P. A. Archambault,
f'Assomption. T. Archambault, do;
Dr. S. Forest, do; N. Roy. Beauhar-
nois ; A. Marchand, da; J. McCarthy.
Sorel; L, N. Ducopdu, JoUstte; P. H.
Grandbois. St Casémir; A. P. Rivard.
Joliette; E. Massé, St Albans; F. E.
Gagnon, Ste Thérdse; D. Fortis, St.
Clotilde ; Louis Côté, St Hyacinthe :G-

, Québec ; Th. Lapointe Terrre-
bonne; E. Guillet, Meneville; J. L.
Richard, Ottawa; R. Brault, St Jean;
A. Deals St Simon; J. Fréchette, St|BIVA
Hyacinthe; P. Denis, Ilendyville; S.
Trudeau, d

  

Enfrechals.

Petite excursion dans la presse tin.
tanarresque

L'ootroi de Paris a produit l'année
dernièto 6 tatllions 776,740 fr, 15 de
plus qu'en 1877.
Cela no m'étonne point.
Puodantl'eKxposition.r le nombre

des bêtes à coracs qui ont franchi les
barrières du Is capitale & naturelle

ment beaucoup avgmenis.

Attajue nocturne : !
À l'Opéra, à onto buures du soir, oB

« attanté l'ouverture du ciuyuième
uote des «Fluçuenota.n

Il y a eu une attaque à neuf hou-
ros du wir | lit Calino sur son jour I!
pal, Cos yous lb we craignent rien!
Blewtds il y aura des attagues voetur-
nes ou plein jour !

Leprésilent—-Voire profession]
_ —Vériteateur fa là liste des an-

whee de le loterieaatienale pour les aveugles empéobde | .
dot nf

Prendre une plume et répondre à
un ami «on se frottant les mains.»

.

Eatre Marseillais :

A Marseille, mon ben, on voit la

mer de partout !

 

District do Montreal,
UNE SESSIONDE LA COUR DU

BANC DE LA REINE, siégeant en juri-
diction criminelle, pous le District de Mont.
réal, se tiendra au Palais de Justice, en la
Cuéet District de Montréal,

Le vingt-quatritmejour de Mars cous
rant, à dexfieures de l'avant-midé.

En conséquence je donne avis public
À tous ceux qui auront À poursuivre aucune

maintenant détenue dans Ja pri.
son commune de ce district et & toutes les
autres personnes qu’elles y soient présentes,
Je donne ausi avis à tous lesjuges de l'aix,
Coroners et Officiers de la Paix pour le
District mundi,qu"ils aient à s’y trouver svec
tous leurs records,

PIERRE J. O. CIIAUVE

|

v.

Sherif,
    

Bureau «lu Shénif,
Montréal, 12 Mars 1879,
 

a=y

Avis aux Katrepreneurs.
DES SOUMISSIONS CACIIETEES,

adrcssées au soussigné, seront reçues à ce
bureau, jusqu’à

SAMEDI, le 19 avril prochain,
inclusivement, pour la

Confection et la pose d'un Appareil Calo-
rifère aux édifices des Départements l’u-
blics en voie de construction à Québec.

Les plans etledevis descriptif de l'ou
ge seront visibles à ce bureau, s le
26 du courant, tous les jours, caapr
res À, M, et 4 heures P, M.
Les soumissions'devront être endossées :
Ségmission pour appareil calorifére.”

département ©Be sera tenu d'acc
ter la plus basse ni aucunedessoumissions.

Tar ordre,

ERNEST GAGNON,

Secrétaire.

Département de J'Agriculture
et des Travaux Publics,

Québec, 14 mars 1879.

N. B.—Pas de reproduction sans un of-
dre spécial par écrit.

15 mars 1879.

se
Suivant les lots. de “FActe des

Licences de Québec de 818 avisest par
les présentes que la Chambre des
Commissaires des licences‘ de Mostréel
s'assemblera LUNDI, MERCREDI et
VENDREDI, les 17, 19 et 21 du mois de
MARS courants et les Jusdi, mercredi et
vendredi de chaque semaine suivante, à
10.30 heures à. m.a pourIn corisidénation
des applications decejusqu'à avis
contraire.

WILLIAM AHERN,
iveffier de JaChambre.

 

HorrinsVizux,
Montééal, 11 Mers 1570

Sox HONNEUR Le MAIRE, 8EVERE
RD, Ecr. se tiendra 3 son bureau.à

boues da ville, tourles tp depuiisONZE
res A.M, jus T trang
onafoebiques,

Par ordre,

CHS, GLACDYEVER,Erotiortie ja Cité

PAFEARIGOLLOT
ov MUUPARUEEN FEUILLE

POUR SINAPISMES| «
MépadsB bE BAUNZE

Médaille €\rgont:

 

  

 

   

Par, 1383 : Havre. +863

tous MEDAILLE D'OR 1879
Lyun. 1872.

clie furme de si plomeone

orco monte,l’une action Tour v ps
AEA par le hopiteuz we
te minisèlre de la guerre, «
den Ambiance of ? itans =

i taule «d'u. fencer

rnAante de 16 murine

Ringer, leIoPupler figolivt a den

neu ol shouts30mjeuiéangnise

ATi
  

prose

FontbaalpieoneSlotsSoir: ets
fypueunerede

 

veux debon
Uenstuntinoph ain: xem
t ui His ve n dEPopePikasit una démonstration
sabedug quelanihh~ nouveau
90 miter:  

spécimens de nos prix."

Vetements nouvesy . ff
pour Lt.sal

uonnEs ET JEUNES carcons

J a KENNEDY &bE ”
Nous faisons vue spécialité de vêtements élégants à bon marché de manière à met-

tre nos marchandises à Ja portée de toutes les bourses, Nous promettons toute satis-

faction sous le rapport des modes, du travail ct du fini de mesvêtements Voici quelques

fra

Réduit
de

Costume dc rue, tout laine $10 a 7.33

i de promenade 10.50 a 7.73

6 du hatin 11 a 8.30

sc en Diagonal t9 a9

66 Venitien 13 a 9.30

sc Grande toilette 17 a 19.30

Pardessus de printemps 9 n 6.30

sé de voyage te a 7.80.

Ulster de printemps Li a 8.93

Pardessus Leinster 19 ass.

Tous ces vêtements sont faits d'avance ou peuvent être faits

sur commande dans quelques heures.

ment innombrable de Marchandises nouvelles que nous vendons

à meilleur marché qu'aucune autre maison de cette ville.

J. G. KENNEDY, & Cr,
31 Et 33 Rue St. Laurent.

Nous avons un assorti-

 

$20.00
d'achat,

A us

Histoirre,

—

Géographie,

—

Cp. Gondry of “tay

LIBRAIRE-EDMEOR-

maso GREDIT OE YINCT MOIS.pre

 

dollar par mois

|

Audessus de VINGT

}

dollar par mois
1 ent est

depuis $5.00 dollareleP50mois. depuis $5.00

Jusqu'à jusqu'à

    

  
Uccesseur

Voyages,

On-rages Hinetrés,GravuresFuncations “réietiques,Musiques
, Blo.
 

“ust: RE MONTREAL

ACTIONS PERMANENTES,

   

à Dividende Semi-Annuel de 340e
ir cent sur les actionsdu lacapital perma:

TeFSRTr TARRaprès le PREMIER jue d'AVRIL ve
«
Le livre de Ti sera fermé du !5

courant au 1er Avril exclusivement.
M, RIVET, Trésorier.

Montréal, 1§ Mars 1879.

LSaRES

  

"4
LtanRALSRIE

Payette & Beurgeault,| 0

1. 0 ME ST. PAUL,
© MONTREAL.
—00

LIVRES DE PIETE.
ucteur.” différentes reliures,“

Pa)40, 50, 00, 75 cts. et $1.00

 

. juiaires
for 5, 8,hi185,Live we.

“ let,” par Goffiné, reliure
eerendicontenant outre
le re d’un parolssien,uunerene
Sond lu texte,play tresra

ple!heurieotopaquesdr
ur rapport avecl’Évane

si ed ra pe, 9

Li Friations de Jéaus-Uhrist" de toute
“rellure, de 24, 30, 40, 50, 35 cts. et 91.00.

+ Journées du ren de toute reifure,
85, 80 di. 30, 90 1

« Manuel) de hese ; Taare des élèves du
meerbCeur, In 8, “04 ranch
brie ol, dosMorte 9 C0

« Miroir des Ansen,” tu-12, 142 pages Aves.
gravures, OÙ dis. de 3.10. 18,

+ Paroiseiens” de toute sorte de 5.10,
20.35, 3. 20,80, 60, ov 10, $1.00, 138,

« Reeuell je prièrespèteMmelaComtesse
Flavigoy, de

“ Yio FA a Bacremont st,à la me

isatradech d'en fords

ranyolutuss erront ex

rotunsedatedy
école, cart ver, ui

Bs, oatcont?adHosur

dite Le malledecuiant.
cea

re etai ete

Hi& Dansereau à Cle 17 Cote St, Lambert, Montréal,

FideCoitConspos

WP différentes re-| dans la

Tpsparle
 

  = : DIIVEEL

Dltrcideionan} oe
Dans la Cour Supérieure pour le

Bas-Canada.
 

Ledjusloraième Jour de mars mil huit
cent molxante et dix neuf.

Présent 1—L/HoON, JUGE MacKkAY.
MENRI C. Sr. PIERRE & WILLIAN

sea.Lieeplaitoun deuxnai708

xcommeiten soclété sous
Taison de St Pierre

Demahdeurs,
va.

EVARISTESAUVE, gent:lhomme, cl
devant de de SL1 {ou
Noulanges Jante District de don réal,

dane re]de Michigas l'unle Miel
deseue‘Amérique,

Défendeur.
Ii eat ordonné,sur ln motion de Mrs, St

Pierre & Scallon, avocats des Detnandeurs
enautant qu’il appert par le retourde Elie
Rochon, un des huisalers jurés de cetie
Cour écrit sur le Bref de Setmtionéuané
en cetté cause, que le Défendeur « |
son domiciledans 14 Frovinco de atten
‘en Canada, ét ne tre trouvé
District de Somatque le dit Dérondéur
poit par tin avertissementÀ être deux-
Inséré en langue suglaise dans le pa) Pr

l houveties de la Cité de Montréal, sp]
* Star ” et deux fois en laugu:
dans le papler-nouvelles Je)Ifite pe

ATRIF, dé comparaître
MAÉIeee Eur oth deréponde à a
demande des Demandeurs sous
mois spre}lndernière insertion de tel Aver
Unserneut et sur le défaut du Dé

ndre A telleeu

pt
[De pat is Cour)

HUBERT, HOXEY & GENDRON,
rcs.

sompareitre et de5

ditsDemersde
«+ it comme

 

Des SOUMISSIONS, adresséesansous-
signé, dans une envelope ete
quées Soumissions pour tm)
serie, qu Reli (suivant le €Cusent
reçues jusqu'à JEUDI, le to AVRIL pro-
chain, après quel jour aucune soumission ne
sera reçue, pour les ms, fournir le
Papier à Imprimer, et pour la Rellure re-
q pour le t de le Muiegace

lu Canada.
Aucune soumission ne sera oap-

té celles sur les Formules qui parefe
obtepues sir demande an soussigné, de

 

toutes informations peturent êtreA
Le Comité ne s'engage pas àaccepter la

plus basse où aucune des soumisstoié
Par ordre, 

LIBRAIRIE
Payette & -Meryenult,

250Rust. Saul,
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FEUILLETON ds la“PATRIE"

SUZANNE NORMIS
ROMAN D'UN PERE.

PAR

HENRY GREVILLE

XVIII

Suite.

—Oui, et de là chez mui..

Nous nous reverrons en octo-

bre.
—Au revoir, me dit-il.

Et je montai en wagon. Ni lui
nimoi n'en avions parlé, mais

nous avions très-bien compris
l’un et l’autre qu'il ne pouvait
être question de vivre sous le

mêmetoit.
Cependant j'avais tellement

besoin de la présence de ma hile
que, pourl'avoir chez moi, pour
entendre son pas léger au-des-
sus de ma tête, non seulement

j'eusse toleré mon gendre, mais
j'eusse été un beau-père modèle.
Malgré ce désir ardent, je ne
voulus point réclamer l'exécu-
tion de sa promesse, et j'appris
au bout de quinze jours qu’il
faisait meubler un appartement
du côté des Ternes, le plus loin
possible de moi, dans un même

rayon,
—I1I a parfaitement raison,

me dis-je; s'il m'aime autant |

que je le chéris, nous ne serons
jamais assez loin de l’autre.
Mon cœur §e serra,—ce n'é-

tait ni la première ni la dernière

fois, et je commençais à m’ac-
coutumer A ces émotions qui,

d'abord, avaientfailli me tuer.

XX

Je passai quelques jours à ma

maison. de campagne, mais sans
Suzanne rien n'avait “d’attrait
pour moi, Ma belle-mère vint

m'y rejoindre, et nous trouvä-
mes un plaisir extraordinaire à
dire du mal de M. de Lincy.
Elle aussi avait été voir sa pe-

tite-fille, et le château ne lui
avait pas semblé plus sympathi-
que qu'à moi. Cependant les
choses qui m'avaient déplu n’é-

taient pas celles qui l'avaient
frappée : l'étalage de piété n'a-
vaientrien eu pour elle de re-
marquable, et quand je lui en

parlai, elle merit au nez.

—Quevoulez-vous! me dit-

elle, tout le monde ne peut pas
aimer le bon Dieu, comme moi,
à la bonne frauquette! Il est des
gens qui ne peuvent faire leur

prière qu'en habit du dimanche.
Mais, le monstre, comme il

gronde Suzanne! Une enfant
parfaite! Malgré le soin que
vous avez employée à faire son
éducation, mon gendre, vous
n'êtes pas parvenu à la ghter!

Nous avions beau faire, ma-
dame Gauthier et moi, ni le

whist avec un mort, que nous
organisions à l'aide de notre mé-
decin de village, ni le besigue à
nous deux, ni les promenades,
ni quoi que ce soit, ne pouvait
combler le vide qui semblait au
contraire se creuser de plus en
plus autour de nous. Elle s'en
alla à Trouville pour prendre
son content de bruit, me dit-elle.
—Et moi, resté seul, piteux el
ennuyé,j'avais presque envie de
partir pour les Pyrénées, lors-

  

qu'une idée me vint: Ja vendan-
£t et la cousine Lisbeth! J'étais
sauvé ! Pierre et moi nous fimes
unemalleen grande hâte, et

sa maison, vaste et commode,
quoique peu élégante,elle se le-

va, mit sa main en abat-jour sur
ses yeux vicillis, que ne quit-

taient plus les fameuses lunettes,
et resta indécise.

—Cousine Lisbeth, lui disje,
vous souvenez vous de votre
voyage à Paris?
—Ah! mon Dieu! s'écria-t-

elle en courant à moi, que vous
êtes changé, cousin ! je ne vous
reconnaissais pas!

Et cherchant du regard der-
rière moi:
—Où donc est la petite? fit-

elie.
—Hgélas! cousine, la petite

est grande; elle est mariée!
—Mariée! Doyx Jésus! Il me

semble la voir dicore avec sa
langouste.… Maride ! et je n’en ai

rien su!
On l'avait oubliée dans I'en-

voi des lettres de faire part!
Mais elle avait qn caractère si
heureux, qu’elle n'eut pas même

l'idée de s'en formaliser. Elle
convoqua aussitôt sa maisonnée,
etje vis arriver de vielles ser-
vantes, roses et ridées comme
des pommes de terre qui ont
passé l'hiver sur la paille. Au

bout d’un moment, le feu flam-

bait dans l'âtre, mon repas ris-

solait dans une grande poêle, et

le cru célèbre de l'endroit, pris

au meilleur tonneau du cellier,

baignait les bords d’un vase de

terre semblable à une amphore.

—Excusez, cousin, me dit
Lisbeth, qui activait le service
en payant de sa personne, nous
mangeons dansla cuisine, mais
dès ce soir on vous servira dans
Ja salle; ce n’est qu'en atten-
dant.

J'aurais été bien fâché de ne
pas manger dans la cuisine !

Quelle cuisiné! Haute, voûtée,

poiste à lachaux tous les six

moisavec un dallage superbe
de pierres du pays, elle faisait
penser aux peintres flamands.

Le gros chaudron de Téniers
trônait magistralement sur le
manteau de la cheminée, en

compagnie de plusieurs antrés,
moins imposants ; toute la batte-
rie de cuisine étincelait, on

voyait là les preuvesirrécusables
de l'ordre et de l'économie de
plusieurs générations.

On va vous coucher dans la
chambre jaune, me dit Lisbeth
en m'apportant un plat fumant
et savoureux ; c'est colle qui a
la plus belle vue, et puis elleest
au soleil levan£.. mais si vous ai-
mez mieux la chambre bleue,
qui est au soleil couchant?

Je rougis intérieurement du
plus beau cramdisi en compa-
rant cet accueil hospitalier avec
celui que j'avais fait à Lisbeth
lors de son voyage.Je la croyais
moins riche aussi; son châle
jaune et son ridicule à glands
ne pouvalent me donner la me-
sure de ce bien-être de province
où Jes capitaux sont représentés
par des terres, des tonneaux
de vin, des armoires pleines de
linge, de laine, de lin, bien plus

que par des pièces de cent sous.

—Cousine Lisbeth, lui dis-je,
en lui prenant les deux mains,

vous êtes une vraie femme,
vous.

—La bête au bon Dieu, fit-
elle en rlant, c’est comme ça
qu’ils m’appellent dans ie pays,
parce que, sans être méchante,
je n'ai pas plus d'esprit qu'il ne
m'en faut.

Je fue touché de cette humble

 
nous voilk partis pour le Mâ-| douceur.

Lisbeth ne m'attendait guère :
=—Vous êtes seulejei? lui dis-

je; mes souvenirs me rappe-
il y avait à peu près quinze ans [laient une famille nombreuse ?
que je lui avais pr:mis ma vi- =1is sont tous partis, répon-
site. Lorsque j'arrivai au seuil de [dit-elle avec un soupir, les uns

pour l'armée, les autres pour le
cimctière; j'avais une belle-sœur

veuve qui était morte en me
laissant deux enfants,—la co-

queluche les a emportés tous les
deux la même semaine, it ÿ a
dix-huit mois. Depuis, je suis

restée tout seule ici. Vous allez

bien rester un mois, dites, cou-
sin, pour ne pas dire plus?

—Ehbien, oui! m'écriai-je,

je resterai avec vous, cousine, et
j'y serai mieux que là bas!

Je lui racontai alors le maria-
ge de Suzaune et ma visite au
château de Lincy, et l'aversion
que m'inspirait mon gendre, et
tout ce qui s’ensuivait; il me
semblait causer avec une vieille
amie ;Lisbeth'm'écoutaitde toute
son âme, hochant la tête aux
endroits pathétiques… Jamais,
sauf chez ma fille, je n’avais
trouvé tant de sympathie.
—La pauvre petite! soupira

Lisbeth, si son mari n'est pas
bon,elle sera bien A plaindre..

Mais chez vous autres gens
riches, quand on ne s'aime pas,
c’est moins terrible que chez
nous, parce que chacun. peut vi-

vre à son idée ; si elle s'ennuie,

cette petite, elle viendra vous

voir souvent; son mari sera oc-
cupé de son côté. Qu'est-ce
qu'il fait, votre gendre?

—Hélas ! cousine, il ne fait

rien!

Elle soupira une fois de plus.

—Eh bien ! reprit-elle, il y a
les enfants. C'est si bon les en-

fants, on n'a pas le temps de
penser à autre chose, allez!

C’est bien triste ici, depuis que
je n'en ai plus!

Cette humble vieille fille me

raconta son histoire, et je com-

pris alors ce qui l'avait poussée
à venir me trouver à Paris jadis.
Le dévouement faisait partie de

sa vie, comme le pain et l’eau.

Habituée à soigner les autres, à

chercher autour d'elle ce qu'elle

pouirait bien faire d'utile, elle
s'était dit en pensant à mon

malheur: Voilà un veuf qui doit
être bien embarrassé, allons à
son secours !

Je m'efforçai de pallier ce que
ma conduite d'alors avait eu
d'inhumain, de brutal: elle ne

s'en était pas même aperçue. À
peine revenue au logis, elle s'é-
tait vu d'autres soucis sur les

bras; la vieille méreétait morte,

un frère s'était marié, puis il
était mort à son tour, enfin elle

avait soigné, consolé et enterré

toute sa famille. Seule, dernière
de cette branche, elle avait hé
rité de tout, et n'en était pas

plus contente.

—A quoi bon? me dit elle en
terminant son récit, je n'ai per-

sonne À qui le laisser! Heureu-
sement, il y à les pauvres!

Le dimanche venu, elle ne
m'emmena point à la messe. Je
m'étais levé de bonne heure, afin
de ne rien changer à ses habitu-
des; mais quand je descendis,
elle était déjà revenue.
—Je vais à l'office de six heu-

res, me dit-elle, comme ça je
puis envoyer mes servantes à la
grand'messe, Cela leur fait tant
de plaisir! Et pour moi, je crois
bien que le bon Dieu ne m'en
gardera pas rancune !
Humble femme ! douce et gé-

néreuse nature ! je trouval dans
mon séjour auprés d'elle des res-

sources, des consolations que je
n'avais jamais connues. Elle
m'apprit combien une Âme sim-
ple peut être grande, lorsque—
de quelque nom qu’elle le nom-

me-elle s mis le devoir au
dessus detoutes choses,
Quand je la quittai, elle me

fit promettre de fevenir.
—Amanez la petite, me dit 

elle, car Suzanne était restée Ja

petite pour elle;—je ne vous
dis pas d'amener votre gendre,
il n’aimerait peut-être pas notre
gente de vie,—mais si une fois
il va en voyage, venez avec Su-
zanne.

Je le lui promis, et je retour-
nai chez moi plus calme que je
n'aurais cru pouvoir l'être six
semaines auparavant.

À Continuer,

 

 

FARINE PREPAREE

Cette farine a reçu la récompense

D'uxe MEDAILLE D'HONNEUR

À la Grande sition Interns-
tionale deParis.

Lo Public est respectueusement Invi
de we méfler des imitation inférieures ho
Fon met en vente aujourdfut Ne vous
servez seulement que de la fsrine réede BRODIE & MARVIEà rar
K#"Demandez - là et n’en prenez

d’sutre. En vente chez tous Io Frito

BRODIE & HARVIE
Coin des Rues Cralg et Hleury.

G Mars 1870.—a a

LA QUESTION DU JOUR.
M. Ernest Tremblay, cisdevant du *Na-

tional” et muintenant réductenr de La Pa-
TRIE, à encore à lu disposition du public

quelques coples du pamphlet intitulé: La
QUESTION DU JOUR qu'il a publié pour dé-

montrer que le gouvernement fédéral ne

peutpas révequerle leutenant gouverneur

de Québec. Le prix de Ia copio est de

 

13 cents,

plus trois conts pour couvriv les frais

d'euvoi,

B'udresser au No. 24 ruo St Gabriel,
  

HAMILTON & CITE.
105, RBUK ST, JOSRPH,

Magasin de Marchandises Seches.
Reçoivent tous les jours des nouveautés

en attendant ls protection. Îls sollicilent
cepeudunt le patronage de leurs amis en
mttendunt ot Îls promettent in satisfaction
la plus complète à ceux qui feront leurs
emplètes chez eux.

Spéciailté de Marchandises d*Etapes,
telles que Draps. Casimire, ‘Fweeds, Etof-
fes  Mobes noires et de couleurs; Coton,
Indiennes, Alpacas,ete.
On sollicite respectueusement In cllentble

des compatriotes,

Montréal, 12 Murs 187%,

MAISON À. PILON & CIE
Cette grando maison continuera à fondre

le atock sans réserve d'ici À quelque tempx
A MEILLEUR MAHCHE QUE JAMAIS
Nous recevons tous les jours de nouvelles
marchandises de Pri ps et d'Eté, te
qui permet de satisfure toutes nos bonnes
pratiques. ; ‘

 

 

 

Profitez de cette grande
vente

autorisés par Messieurs Ine Inpecteurs
omy à lu faillite d'in

matson A. Pilon & Cie,
La maison PILON profite de cette ores.

sion pour remercier cordiniementle pulilic
en général pour l’encouragement qu’elle a
reçu depüls quelque temps

Réduction considérable des prix
de nos Marchandises.

!l Faut écouler à tout prix notre stoek
it emeors au-delà de 4 000. pour
re aux engagements sue m

Pilon doit renconcrer ict & un mote,
&F7Nous vous Invitons donc tous à pro-

ser de ootie grande vente, et on 06 Faisant
vous favoriserez M. A. Pilon, ful 8 su par
son Énergie déve rh rie Est de
Sonia faire wwDien Suhabiie en ré

‘A. PILON & CIE.
647 & 64 Rue Ste. Cntherise, Montréal.

Par ordre du syndic officiel

C. BEAUSOLKIL.
Montréal, 12 Mars 1579—3 tm,

  

Departement des Terres

de In Couronne.

Quéliec, 23 Janvice 1870.

AVIS ent par lon prépantes donné qu’il n
plu à Son Excellence le Lieut nant-Gou-
verneur, pur un Ordre en Conseil, en date
du 90 Janvier, d'ajouter la clause suivante
aux règlements touchant iu coupe du bols :

11 est strictement défondu A toute ner
sonne, hormis qu’elle eft nhtenu une auto
risation mpéciale à cet nifet du Commissaire
lon Terron de [+ Couronne ou de nes sgents,

de w’établir où d’abattre du bois aur des
lets dans «des territoires non arpentés, ou
nur den terres arpentes qui n’ont pas en«
core été offertes en vente, ou d'abattre du
bois marchand aur ivelles terres nituées
duns les limites de cette province, et for
ant partie des limites pour lesuelles des 

POUR les PATISSERIES |

Hotels. Chemins de Ler,
 

HOTELRICHES,  

   

VINCENT,
Vis devis le Palais de Justice,

MONTREAL.

Le propriétaire offre sea remerciements
À ses compatrictes ob à amis en pare
ticulier, pour l’encouragement qu’ile Jui
ont donné, et « l'honneur«l- les préventr
qu’il vient de fhire des réparations telle-
went importuntes i va uvsison que l'HO-
‘TEL DU GICHELIEU peut maintenant
rivalisor avec les meilleurs hôtel» deMont

real LB DUROCIER, Prop.

HOTEL DU CANADA
Rue 8t. Gabriel

Mentreat

  

Cet IEbtel est le remdez-vons des Stare
chande et des hominas de profossion ese
padiens, Bonnetable, bonnes chambres,
Bureau de'Télégraphe, Buvette.

PRIX :

OF $1.50 A $2.50 PAR JOUR,
MIME BELIVEAU,

Propriéta ve.
cielement nos com-

atriotes«| # t.tuts Unis à deacendre à cet
Hôtel. 1! trouveront un xervice du pre-
mière classe et des prix muxdérés.

Boe
Chemin deferdu tinuyere
nement Provineciai.

N.R.—Ou invite »

 

Ponts des Czuudieres et see
s«pprochos.

DEMANDE DIS SOUMESSIONS.

   

   

  

  

     

   

tntusions pour lepeut
gpprorhes * revont reçue
St, Jacques, Montrént, jusqu'à
LI 31 MAHS, pourlu con-lruel

excavations
min de fer C
Occhlental, e
de Québoe. avec le olerguece fr Cartundi
Central, daus lu site d'Ottawa, Proviioe
d'Ontarto. :
Les dontr.etoura pourfrunt €

la carte les souduges, la
worn et des pH ers +
général cu nitro
leur du gouvernement, 16 rue St, Fac

es après éelteMontreal, tas les
mals lew phises et deinnx alétuitlés De

  

     

 

   

seront vis wi upris Jodi, 30
Murs, au
Ontr re rolintlsston qui pe

sera pus fiilt tache à Le spé
clifleation et won accottpaguée(tn cheque
de mille Planters fagtelle SUTIN SR COR.
Gequée ni le -:...avtanie

 

  
   
  

accepter le contrat di 3
et conditions déalgnés sat nottdaslon.
12 gouvernensent n rieà accepter

nk lu plus basse Bi ageane otmlssion.

D, AUKX PKIERSC
Ingénieur do Guverue

Montréal, $ Murx 179.

farm de fr dofjuobenJfentreal,
fava wt Gusitratal,

AVIS est par le présent donné à toutesmronnes fntérospées, Pilonorabie
Pomanismatre de PAgriculture et dea Tra-
vaux Publlon pour Ia Province de Québer,
aretiré le dépôt du plan de location et du
livre de renvoi du terrain requis pour lu
passage du dit chemin de jer, et pour l'eme
placement du Is gure et des usines, auvoir :

r celte partie du dit cheæiu de fer »é-
[endant depuis MocholsgaJaren chemin
Papinenu dans In Clié de Montréal, le dit
plan fait ot dresé pur J. A, U, Beaudry,
Srpentour provincial, ls premier décembre
1877, examiné et certii Jr A. Lesage,
Ecufer, député Commimaire de Agricul
ture et des Travaux Publics dela l’rovince

ébec,le trelze du même moin et dé-
le dix-sept du même niois date le bu-

resu du Grefffer de Ia Paix, pour le district
de Montréal, et annoncé duns deux jours
naux du district de Montresl. savoir : dons
« La Minerveet dans In * Gazette * du
15 Décembre 1577. Le dit Tlonninble Conte
mMisauire donnede plus avis qublle que les
procédures d'expropriation divers Ler«
fais mentionnés et décrits aux dits plan
et livre «le renvoi, et _ninal-vommencées
par Le :épôt des dite plan et livre de renvoi,
sont al Hinde at discontinuées à toutes
fins que de droit, et Je présentavis ent

que jos lou intéressées
its terruins et les propriétaires d°

pisedàjus quelconques, me que ledit dépôt des dia ©

  

 

  

 

pour ia soupe du bots ont

été

ne- ta plan et livre de repvoi
t tant 10 -wrdderls dit bois Sta sepropreeue wvet jemois été fuit, nanoncé et publié,

EErie- ordre de PI jiatl entreindront ves ordre. AReyoy
¥. LANGELIKE, E. LKF, b8 BELLEYEUILLE

Comusiensirs dow Totres do lo Couronne, 1 

Chemin de FerduGouvernement.
DIVISION OUEST.

CHEMIN ds FER QMO. 40.
LE CHEMIN LE PLUS COURT ET LE

PLUS DIRKCT KNTRE MONT-
REAL ET OTTAWA,

Le et après LUNDIlo 10 février les truins
Iaisserontle dépôt d’Hochelagx comme suit :
Train express pour Hull 9.30 A.M. et

5,00 P.M., arrivant à IFuil à 3.00 bre,
et 9,15 hrs. PM.

‘Train express de Hull & 9.16 hrs. AM.
et 4.40 brs. P.M.. arrivant à Hochelags à
1.40 hrs. P.M. et 1.00 hry, P.M,
‘Train de St. Jérôme laixseru Is gare

d’Hochelaga à 5,50 P,B£,
Le train de St. Jérôme à 7 A.M.
Les trains laissentIn stution du Afile-End

10 minutes plus tard.
Buresu géneral: 13 Pluce d’Armes.

STARNES, LEVE & ALDEN,
Agents des billets,

Bureau : au-dessus tu Bfechanic's Hall et
15% rus Notre ute, visd-vis le Palais
de Justice,

CIS. A. SCOTT,
Burintendaut.

a C. A. STARK,
Agens général du fret et dos psssagors.

erPE
Chemin de fr Q.M.0. ot 0.

AVIS,

Servicregulier.—Vitesss et securite.
De Montreal a Ottawa en quatre

heures.---Bafraichissements
a Calumet.

    

 

  

Vu lca nombreuses plaintes du public
voyageur concernant le chungement des
Leures du départ des trains sur la division
ouest «le cstté LIGNE COURTE ET PO-
PULAIREet pourle service plus régulier
des mulles, il w été décidé de

Reprendre les anciennes
heures de départ et d'arrivée.
Les trnins express et de Ju malle luissre

vont Hlochelugn pour Hull à 9,0 hre. AM.
et 5 hr& 1.3. arrivant à 2,00 et 9,16 P.M...
et 4451. Stunt à Mochelaga à 140   

 

et 9.00 hrs.
Un train spécinl Inissera Iochelaga pour

Ottawu à 6,59 hr«. PM. et rencontrers à
la jonction da St. Martin Je train express
ds Québec arrivant à Hull à 11,00 I'M, Ce
trail lulsseru Juil à 11,50 A.M.ot rencon-
trers à ta Jonctionle téaib de Québec qui
srrivers À Québec à 16.10 PM.
Ottawa,

 

C, A, SCOTT,
Suriutendant général.

 

Chemin de fx QM0, et 0.
DIVISION EST.

A compter de LUNDI 17 Février
Les trains circuleront sur cette division -

comme suit:

 

   

 

Départ &'IIoe uv Arrivée à Québec.
Train expr repos 10.10 darDon,
«mix v su, 50 bre, pou.

RETOUR.
Départ «le Québec, Arrivée à Montréal.

Train express; 1200 pan. 7.00 hes, pau.
++ 1uixie : Gd pane 10,50 lies, A

Les convois purtiront de lw gare du Mile,
Hl dix minutes après leur depart &'liv-
chelsgu.

Billets eu vente sux Imreuux de MM.
Starnes, Leve & Alden, No. 22 rue st,
Jusquen, au No. 198 tue NotreIisme of
aux gares d’Hocheluga et du Mile-Eu

JST PRINCE,
Ageut proposé au transport des passers.

  

  

Chemin de FerQM.0. et 0.
AVIS

est par le présent dontié que le gouverne
tment le Québec s'acrerners au Parlement
du Canada,durant In présente sesso, fin
d’âtre raven de tous fen drolts et pouvoirs

Jnr la compagnie dé chemin de
y Montréal, Ottawa et Oceldental rateti-

vement & In constriction (Pun pont sur In
riviire Ottawa & oupride In eité d'Ottue
wa, et d'être sutoriné À obtenir et pon éider
dans le province d'Ontario les terrainn né-
ceusalres aux fins du nystème de chemins
de fer de In province rie Québre.

PIERRE DENIS
PEINTRE D’ENSEICNES,

88,Cote St. Lamaibert,
Enseignes, Décorations, Méparations de

Mugustyy, etdu Buveuux, Blanchiestieof
tous lestravaux de peinture.

38 COUR SF, LAWBERT,

TEMPS DUR.
Un vend le “* Comrie framguls > à

10 CKNTS
cette semnine ches Finer, hurde
Umbres poses, 135 rue St, ir. godsXovier.

JODOIN & Cl.
Munufaeturiers de

POELES, PELLES. ETC,
Buresu et. magaain

No. 30 RUR BT, Patt, MONTKEAL.
Suevurede

NO.14 HUE FT. JEAN QUEBEC.
@ZFFunenA, fleur de ino champagne,

le plus byglénique ot In plus digestive dis
quenrs préparées par J. Fhensivé ot
Mouviaite,à Bordeaux, France, at à vewdre
pur Hiendenu & Mucine, au Sagorac, 390,
rue Notre-Dame.=1
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